
 

 Date de la sortie :  19 février 2023  

 Cavité / zone de prospection : Réseau Suze 

 Massif Veyrier (74) 

 Personnes présentes 
 
Hugues Foltzer, Didier Moenne-Loccoz, Chris 
Losange, Vincent Bureau et Guy Masson 

 Temps Passé Sous terre : 2 h 1/2 

 Type de la sortie : Prospection, 

Classique, Exploration, Scientifique, Initiation, 
Plongée 

exploration 

 Rédacteur  GM 

 
Coup de fil hier soir de « La Boulange » (Didier), pour une tentative demain au réseau Suze sous 
le Veyrier, afin d’en finir avec l’escalade bien entamée au terminus amont. Il s’est occupé en début 
de semaine de vider la voûte mouillante non loin de l’entrée donc tout semble prêt. Chris et 
Vincent se joignent à nous et nous voilà en route. Arrivé le premier pour donner un dernier coup 
de pompe dans la vasque, Didier nous téléphone afin que prenions l’accès en rive gauche du Fier, 
car en prenant le chemin habituel il s’est copieusement mouillé, la traversée nécessaire du torrent 
n’étant pas évidente. Et Hugues nous rejoint peu après. 
Le groupe électrogène tourne un moment pour évacuer encore un peu d’eau, puis nous nous 
glissons dans le pertuis quasi horizontal, inquiets de la quasi absence de courant d’air… Le 
passage bas reste humide mais on limite la trempette, Vincent découvre les galeries bien taillées 
et concrétionnées qui suivent… mais voilà un bassin bien trop rempli ! La nappe d’eau frôle le 
plafond, il faudrait se tremper complétement voire nager, et plus loin le fameux passage dit « des 
Tortues Luth » sera donc sûrement plein d’eau. Voilà le pourquoi du manque d’aération, à part un 
peu d’air aspirant qui en outre a une bonne odeur de gaz. Il faut se rendre à l’évidence, la 
première sera pour une date ultérieure ! 
Retour donc, mais en consolation (?) Hugues, en serre file, s’engage dans de vilains passages 
inférieurs juste avant le petit puits incliné de 7 m que l’on remonte à la force des bras. Je l’attends 
en haut, les copains ayant filé, puis ne le voyant pas revenir vais à sa rencontre et découvre à sa 
suite quelques passages bien pincés, coupés d’élargissements, semblant vierges de tout 
passage. Nous nous tortillerons encore entre deux grattouillages, les parois englaisées attestant 
de montées des eaux dans le secteur. Un petit courant d’air, et la direction, nous laissent penser 
que nous allons en direction d’une entrée inférieure, sans doute près d’une petite exsurgence près 
du lit du Fier. Mais la suite demandera quelques travaux. Nous avons ainsi pris une heure de 
retard sur les collègues qui, mouillés et à l’ombre, se gèlent en nous attendant. 
La remontée vers la route et le soleil en haut auront vite fait de (les) nous réchauffer ! 

 un peu trop d’eau… 
 



 
Fin de l’épisode ! 


